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ON A LA LIBERTE
QU ' ON PEUT

LE CARNET DE JEANLOUIS CORNUZ

Les lettres romandesLes romands se méfient "naturellement"

de tout ce qui vient de Berne,
à plus forte raison lorsqu'il s'agit de
protection de l'environnement. Voir
à ce sujet les articles en pages 3 et 4.
On sait que l'introduction du catalyseur

est ressentie par nombre
d'automobilistes comme une restriction de
leur liberté, une sorte de castration.
D'où des déparages non contrôlés,
comme l'annonce ci-dessous, parue
dans un grand quotidien lémanique.
Cela se passe de commentaires.

LIBERTY
CARS

POUR UN PRIX ETONNANT.
L'EUROPE EN TOUTE UBERTE

SANS CATALYSEUR

AUSTIN

*~iiiliMfiT b chance d'acquérir une AustkVMG sans catalyseur
à des conditions exceptionnelles.

Renseignez-vous sans tafder auprès de votre

J'espère que vous vous êtes réjouis
comme il se doit des résultats des
dernières votations
Moi, voyez-vous, ça me changeait...
J'ai l'habitude de jeunes gauchistes -
- d'ailleurs très sympathiques - qui
confondent parfois un peu leurs
difficultés en orthographe et en
arithmétique avec les horreurs du
capitalisme Chez ces Messieurs de
la droite réactionnaire, il en va un
peu différemment : c'est l'ignorance
de l'allemand et de la culture alémanique

qu'on élève au rang de principe
épistémologique - je dirais : gnoséo-
logique Tout ce qui vient de Berne,
sans exception... Courage,
Messieurs, courage : encore un effort, et
nous en aurons définitivement
terminé avec ces balivernes que sont la
démocratie et la Confédération helvétique

- encore un effort : les deux
tiers, déjà des citoyens sont
dégoûtés de ces petites comédies...

A propos de culture helvétique et
d'ingérence de la Confédération
dans un domaine où elle n'a que
faire : une institution qu'il m'est
arrivé de critiquer - la Fondation
Schiller - vient selon moi d'avoir la
main particulièrement heureuse dans
l'attribution de ses prix annuels (à ne
pas confondre avec les livres qu'elle
distribue à ses membres, dont je
parlais récemment) :

Pour les Romands, trois lauréats :

Gaston Cherpillod pour ses
nouvelles La Nuit d'Elne ; Bertil
Galland pour son livre Le Nord en
Hiver ; et Janine Massard pour son
roman La Petite Monnaie des Jours
- trois livres qui me semblent réunis
non seulement par le prix qui les
distingue, mais aussi comment
dire Par une commune humanité,
une commune chaleur humaine ; une
commune générosité.

Janine Massard - que préface d'ailleurs

Cherpillod - fait parler ceux qui
d'ordinaire n'ont pas le droit à la
parole - ce n'est pas par hasard que
son roman paraît aux Editions d'En-
Bas : des petites gens, quelque part

sur la Côte, vers Morges, Rolle ou
Nyon, et plus particulièrement des
femmes, dans les années 40-50,
c'est-à-dire avant le commencement
de la (relative) prospérité. Et elle le
fait à la fois avec tendresse et avec
infiniment d'humour ; avec un art
très grand de rendre l'accent, les
intonations, les tournures de chez
nous, fai pensé en lisant La Petite
Monnaie des Jours à La Malvivante,
de Mireille Kuttel et plus encore à La
Peregrine, dont j'ai entretenu les
lecteurs de DP voici deux ans. Je ne
sais s'il y a une "écriture féminine",
comme on aime à dire quelquefois ;

en tout cas il y a entre les deux
romancières une parenté de thèmes :

sympathie pour les humbles,
sympathie pour celles et pour ceux dont
on se demande parfois s'ils obtiendront

jamais l'égalité des droits...

Cherpillod nous raconte des
histoires de chasse et de pêche - et voici
que surgissent non seulement des

figures de marginaux, plus en
accord avec la nature qu'avec la
société, mais celles des chassés, pour
lesquels, mystérieusement et tout
chasseur qu'il est, il éprouve sans
doute plus de sympathie que vous et
moi. Le tout écrit dans ce style
inimitable, fait de gouaille et de

préciosité, qui n'appartient qu'à lui
et le ferait reconnaître entre mille au
bout de quelques lignes - un style
qui fait de chaque page un délice.

Enfin Galland, qui nous parle de sa
"mairie", la Scandinavie, de la
Finlande, de l'Islande, de la Russie -
tous pays et tous peuples qu'il connaît

familièrement, qu il aime et qu'il
nous fait aimer, en reporter et en
ethnologue, en historien et en linguiste

- allant plaider très courageusement
le procès en réhabilitation de

Knut Hamsun, grand écrivain sottement

compromis avec le nazisme -
comme le malheureux Schaffner
Un seul défaut à son livre : le regret
qu'il nous donne que l'auteur n'en
écrive pas plus souvent

JC
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